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Enrégiftrée  au  Greffe  de  l'Intendance  des  Mes  Fran- 
çoiles  de  l'Amërique  fous  le  vent,  au  Port-au-Prince, 
le  onze  Mars  mil  fept  cent  quatre-vingt-huit.  Signé, 
Sentx)ut. 

^  Enrcgiftréc  a  été  la  préjente  Ordonnance,  au  Greffe  du 
Confàl-Supéricur  de  Saint-Domingue  ,  oui  &  ce  requérant 
le  Procureur  -  Général  du  Roi,  pour  être  exécutée  fuivant 
/àfornieê  teneur,  imprimée ,  lue ,  publiée  &  affichée  partout: 
ou  bejoin  fera,  &  copies  collationnées  ficelles  envoyées  aux 
Sénéchaufjées  du  Refort ,  pour  y  être  pareillement  lues  , 
publiées,  regiflrées  &  affichées.  Enjoint  aux  Subflituts 
du  Procureur -Général  du  Roi  £y  tenir  la  main,  &  £cn 
certifier  la   Cour  au  mois,  au  defir  de  t Arrêt  de  ce  jour. 

Donné  au  Port -au- Prince,  en  Coifeil,  le  treiie  Mars  mil 
fept   cent   quatre-vingt-huit.    Signé,    Prîec/r  ,  Greffier, 
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Collationné.  Signé  ^  Prieur,  Greffier  en  Chef 


Au  Port-au-Prince,  de  l'Imprimerie  de  MozARD,  1788, 
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En  date  eu  18  ,Féy.rèr  ï7 


'on CERNANT  tétabllffemcm  des  Lavoirs  dans  k 
ville  du   P on- au-F rince, 

■  LEXANDRE  DE  VIN  CE  N  T,  Brigadier 
des  Armées  du  Roi,  Commandant  -  Générai  &  par" 
intérim  des  Mes  Françoifes    de  ■  fAmérique    fous  le 


FRANÇOIS    BARBÉ    DE     MARBOJS, 
,.    Conjeilkr  du  Roi  .en  fes  Confeils  S  e^  Jm    Pdrkmem 

de  Meti,  Intendant  de  Jufiice,    Police,  ^Finances,  de 

la  Guerre  ê  de  la  Marine  de/dites  Ifies. 


<IAJT  des  regijîres^  du  Greffe  dïi  ConfiilSupénmr  de 
Saint- Dominffxie. 
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aftuellement,  étant  au  moment  d*être  exécutées,  îi  eft 
néceffaire  de  prefcrire  les  règles  de  police  &  de  bon 
ordre  qui  y  feront  obfervées.  Acescaufes,  en  vertu 
des  pouvoirs  que  Nous  avons  reçus  de  S.  M.  Nous 
avons  ordonné  &  ordonnons  ce   qui  fuit  : 


A  R    T    ï    C    L 


P    RE    M    I    E  R. 


Le  Lavoir  établi  par  nos  ordres  fur  l'habitation  Saint- 
Martin  fera  ouvert  au  Public  le  i8  du  préfent  mois 
de  Février. 

IL 

Il  ne  fera  exigé  aucune  rétribution  pour  îufage  dudit 
Lavoir ,  ainfi  que  pour  l'ufage  des  autres  Lavoirs  qui 
feront  fucceffivement  conilruits  d'après  les  plans  arrêtés, 
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S I^  eil  par  la  fuite  jugé  néceffaire  d'établir  des  buan- 
deries aux  Lavoirs  publics,  l'adjudication  en  fera  faite 
au  rabais,  à  la  Barre  du  Siège  Royal  de^  cette  ville , 
après  trois  annonces  faites  dans  les  Papiers  publics, 
&  ne  contiendra  la  Carte  -  bannie  aucune  difpofition 
pour  contramdre  ^  ceux  qui  feront  laver  à  fe  fervir  desj 
fourneaux,  chaudières,  cuviers,  bois,  charbon  &  uden-' 
files  quelconques  des  Entrepreneurs  des  buanderies. 

S  ne  pourront  entrer  dans  les  Lavoirs 
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avant  le  point  du  jour,  &  elles  feront  obligées  à' m 
fortir   au  coucher  du   Ibleil. 
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Il  eil  très  -  expreiïement  défendu  à  toutes  perfonnes  ^ 
de  quelque  qualité  &  condition  qu'elles  foient,  de  le 
baigner,  de  rien  faire  laver,  &  d'abreuver  aucuns  ani- 
maux dans  les  canaux  qui  conduifent  l'eau  aux  Lavoirs; 
en  cas  de  contravention  de  la  part  des  efclaves,  ils 
feront  punis  par  la  prifon ,  &  feront  en  outre  leurs 
Maîtres  condamnés  en  cent  cinquante  livres  d'amende  5 
dont  deux  tiers  applicables  au  Roi,  &  l'autre  tiers  au 
dénonciateur.  Semblables  difenfes  font  faites  aux  Gens 
de  couleur  &  Nègres  libres ,  à  peine  de  punition  exem- 
plaire, &  de  pareille  amende  de  cent  cinquante  livres  ^ 
applical^le    comme    delTuSo 
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Défenfes  font  également  faites  aux  S 
d'aller  laver  aux  Lavoirs ,  ou  d'y 
prétexte  que  ce  foitj  à  peine  de 

VIL 


Les  Nègres  qui  aideront  les  Nègre 
linge  aux  Lavoirs ,  feront  tenu^-  de  fe 

y  au-,'onî  dépofé  leurs  paquets^ 
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îl  fera,  par  rinfpeCleiir  de  Police ,  ëtabii  à  chaque  Lavoir 
un  Archer,   pour  y  maintenir  le  bon  ordre  parmi  les 

Biaiichifeufes ,  &  veiller  à   ce  quelles  ne  layent  &'îie 
linge  fur  la  maçonnerie  du  bafîin.  • 
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S'il  arrivoiî  que  le  cours  de  Feau  fïit  interrompu^' 
ledit  Archer  en  rendra  compte ,  fur  le  champ ,  à  rini- 
pe^eur  de  Police  ,  &  celui-ci  en  préviendra  auffitot 
ringénieur  '.chargé  'de  la  partie  des  .eaux,  .  . 

Sera  la  préfente  enregiilrée    au   GreiFe    de   llnten-" 
dance,  imprimée,  publiée  &  affichée  par-tout  cùbefoin 


lera. 
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/  Prions  MM.  les  Officiers  du  Confeil- Supérieur  de 
Saint-Domingue  d'enregiflrer  la  préfente  Ordonnance , 
'5r  mandons  à  ceux  de  la  Jurifdidion  de  tenir  la  main 

à  fon  exécution. 


"■'Donné©  av  Tort -au -Prince,  fous  le  fceau  de  nos- 
Armes' ^^^ie  contre -feing  de  nos  Secrétaires,  ie  dix-huit 
Fevriefeîî  fept  cent  .quatre-vingt-huit."  Signé^  VÎNCE,NT 
£l  de  MARBOiS  ;  fceiiée  de  leurs  armes,  &  contre- 
signée par  leurs  Secrétaires.  Signe\  CapPEAU.  Signée 
Simon. 
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Enrê|iifr&  au  Greffe  de  ilntendance  des  Mes  Fran 
es  de    Amënque  fous  le  vent,  au  Port-au-Prince 
le    cux-hu,t  Févner  mil    fept  cent  quatre -v!n«,k'ft' 
Signé,  Sentout.  '  *=" 

^«';^|5/?«i  ,.  «/  /^  ;,r.>«  Ordonmnc,  au  Greffe  d, 
tonfed-Supeneur  de  Samt-Domingue  ,  ouï  6  ce  re^am 
te  Procureur -General  du  Roc,  pour  are  exécuta  fiivam 
liformeô  teneur,  imprimée ,  lue ,  publUe  &  affichée  pano.r 
ou  bejoinfira  &  copie  collmlonnée  d'icdk  envoyée  à  "k 
ienechauffee  du  Port-au-Prince  ,  pour  y  être  pamllemcu 
iue,  publiée,  regiftrée  &  affichée.  Enjoint  au  SMitui 
iu  Procureur. Général  du  Roi  dy  tenir  la  main,  é dép 
certifier  la  Cour  au  mois,  au  défi,- de  l'Arrêt  de  ce  jour. 
du  Port-au-Prince,  en  Confeil ,  le  vingt- un  Févnér  mU 
'^'Chf    ^"""''"'"'S'-^''^-    Signé,    PRiEcm,    Greffier 
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Collatlonné,  Signe,  D 


^remer- 


mis.- 


Lu  Poît^au^Prince,  de  FIi 
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O  U  R  le  Sieur  Pierre  Dumas,  Habitant  à  la 
Marmelade,  Appelant  de  Sentence  de  la  Sénéchauffée 
du  Cap,  rendue  le  1 3  Mars  dernier/ 

ONT  RE  le  Sieur  Jean-Baptiste  AusPÎfE. 
DvGARic  DuzECH,  cldevant  Capitaine  de  Mulâtres 
Grenadiers-Volontaires  de  Sahit-Dorningue,  &  la  Dame  fon 
Époufe  ,  fe  difant  aux  droits  par  tranfport  d'un  Sieur  Jean-, 
Claude  Michaut ,.  intimés  ; 

T  le  Sieur  Michaut,  en  fin  nom  perfinneL 
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JE  Sieur  Dumas  n'a  épargné  aucun  procédé  honnête 

ur  engager  fes  adverfaires  à  ne  point  plaider.  Mais  on 

croit  pas  à  la  pureté  de  fes  intentions ,  &  malgré  fon  are, 

l'appelle  au  combat.   Déjà  le  Sieur  Duzech  l'a  forcé 

fois  à  fe  défendre ,  &  déjà  fix  fois  le  Sieur  Duzech  a 

combé.  La  caufe    actuelle  est  précifément  la   même; 

pourquoi  le  Sieur  Dumas  ,  qui  croit  fermement  à  l'im.- 

tialité  des  Magistrats ,  n'efpéreroit-U  pas  de  leur  fageffe 

AiTet  définitif  5  qui   rende  à  fon  efprit  le  repos ,  & 

'es  enfans  leur  fortune?  Cet  efpoir   le   foutient,  &  le 

:il:c  ,  auiTi  bien  que  les  juges  ,  feront  convaincus  qu'il  n'est 

téméraire  ni  i.idécent  dans  fa  défenfe. 


Port- 
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ifhent,  lans  doute,  de  tous  ceux  en 
Il  des  intérêts  particuliers  n'auront  pas 
Li  bon   ordre   &    de    la   Police. 
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